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appliqués à (!»' velopptir p«ni » peu et à proiTOÇtT, croî-

tre et se répundre à notre époquH, surtout après quer

Pie IX. d'h'Mireusti mémoire, Notre prédécesseur, «jut

proclamé, sur 1» d^raHude d'un grand nombre d'évê^-

ques, le très saint patriarche, patron de l'Ejijrlisecatho-'

lique. Toutefois, comme il est d'une si haute impor*

tance (\x\^ la vénération nnvt'rs saint .Tosfph s'enracine

dans les intenrs et les instilution» catholiques, Non»
voulons quH le peuple clirétit^n y soit incité avant

tout par Notr»; p irole et pa" Xotre autorité

Les raisons et les motifs spéciaux pour lesquels

ïwiut Joseph est nomin Mm'nt le patr^^n de l'Ei^lise et^

qui font que TEi^lise espère beaucoup de sa protec-

tion et d« son patronage, sont que Joseph fut l'époux

de Marie et qu'il fut réputé le père de .Tésus-Christ.

De là ont découlé sa dif^nité, sa laveur sa sainteté, sa

gloire. Certes, la dignité de la Mère de Dieu est si

haute qu'il ne peut être créé rien au dessus. Mais

toutefois, comme Joseph a été uni à la bi^Mlheu^euse

Vierge par le lien conjugal, il n'est pas douteux qu''-

n'ait approché plus que personne de cette dignit

sur-éminente par laquelle la Mère de Dieu surpass

de si haut toutes les natures créées. La mariago est

en*effet, la société et Tunon de toutes la plus inviiiu*,

qui entraine de sa uature la communauté des biei.'s

entre l'un et l'autre conjoint. Aussi, en donnant^

Joseph pour époux à la Vierge, Dieu lui donna non

seulement un compagnon de sa vie, un témoin de sa

virginité, un gardien de son honneur, mais encore, en

vertu '^êma du pacte conjugal, un participant de sa

sublime dignité.


